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Préface


15 mars 2020. Le gouvernement français vient d'annoncer que la pandémie du virus Covid 19, parti de Chine, l'oblige à déclarer un confinement général de la population. D'autres pays, répartis sur la planète, sont dans la même situation. Comme tout le monde, je suis sidérée. Le 17 mars va devenir le premier jour d'une nouvelle vie, mais pas de celle dont nous rêvions. Nul ne sait combien de temps va durer le confinement. Chacun s'organise comme il peut, seul ou en famille. Comment vais-je tenir ? Ecrire ? Peindre ? Le 16 mars, je décide de me lancer un double défi : créer chaque jour du confinement un dessin et à la main gauche (alors que je suis droitière). J'avais déjà éprouvé les capacités hésitantes de ma main gauche lorsqu'elle "essaie" de dessiner. Trait approximatif, perspectives aléatoires... Ces esquisses hasardeuses m'ont décomplexée de l'exigence de faire "bien" et "beau". Le 17 mars paraissait le premier dessin, sur Facebook et Instagram. Pendant 55 matins, je me suis astreinte à cet exercice, avec quelques feutres noirs et rouge, un papier épais. J'ai puisé dans mon fonds photographique pour évoquer des lieux, essentiellement situés sur le Bassin d'Arcachon, où je vis. Je me suis égarée deux fois, au 40ème jour et lors du 1er mai, victime d'hallucinations ! Chaque jour, j'ai voulu apporter de la douceur et de l'évasion (parfois de l'humour) aux internautes, de plus en plus nombreux à me suivre, à m'encourager. Grâce à eux et à mes proches, j'ai pu tenir ce pari insensé jusqu'au 55ème jour, le 10 mai, dernier jour du confinement. Qu'ils en soient tous remerciés !
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